
Logs etÂ ePrivacyÂ : la presse se mobilise pour moins dÃ©pendre des plateformes

Description

Au Portugal, en Allemagne et en France, les Ã©diteurs se regroupent, parfois rejoints par 
dâ€™autres entreprises, pour proposer un identifiant unique Ã  leurs utilisateurs afin de sanctuariser 
une partie de leurs recettes publicitaires en ligne.

Alors que la croissance du marchÃ© publicitaire est captÃ©e en presque totalitÃ© par Google et Facebook
depuis que les investissements des annonceurs basculent principalement sur mobile et sur les rÃ©seaux
sociaux, les Ã©diteurs de presse sont confrontÃ©s Ã  la question de lâ€™Ã©volution de leur modÃ¨le
dâ€™affaires. Reposant historiquement sur un double marchÃ©, les ventes et la publicitÃ©, le marchÃ©
de la presse a dans un premier temps donnÃ© la prioritÃ© Ã  la publicitÃ© en basculant sur internet.
DÃ©sormais, cette Ã©quation est intenable et le retour du payant sâ€™impose comme une Ã©vidence
dans la grande majoritÃ© des groupes (voirÂ La rem, nÂ°45, p.27). Sauf que la publicitÃ© ne peut pas,
tant sâ€™en faut, Ãªtre abandonnÃ©e, parce que les revenus quâ€™elle gÃ©nÃ¨re, mÃªme insuffisants,
restent nÃ©cessaires pour trouver un Ã©quilibre Ã©conomique.

Les Ã©diteurs de presse, et plus gÃ©nÃ©ralement les mÃ©dias qui se financent par la publicitÃ©,
doivent donc adopter en ligne les pratiques qui permettent Ã  Google et Facebook de capter la croissance du
marchÃ© publicitaire sur internet, parce que ce sont ces deux acteurs qui dictent leurs conditions au
marchÃ© (voirÂ La rem, nÂ°44, p.32). Parmi ces pratiques, le contrÃ´le des donnÃ©es est la prioritÃ©
afin de proposer une offre de publicitÃ© programmatique suffisamment performante en termes de ciblage.
Il sâ€™agit lÃ  du grand avantage deÂ Facebook et de Google qui, grÃ¢ce Ã  leurs logs, sont en mesure de
collecter massivement les donnÃ©es personnelles.Â Ces logs sÃ©curisent Ã©galement lâ€™avenir
publicitaire des deux groupes, mÃªme si les internautes pourront un jour refuser tous lesÂ cookiesÂ comme
le prÃ©voit le rÃ¨glement europÃ©en ePrivacy en cours dâ€™Ã©laboration (voirÂ La remÂ nÂ°42-43, 
p.21). Sâ€™ajoutent Ã  cet avantage les audiences massives de leurs services respectifs et le fait que les
deux acteurs ont une prÃ©sence mondiale. Ils sont donc en mesure de garantir un taux de pÃ©nÃ©tration
Ã©levÃ©, pays par pays, et ils peuvent Ã©galement rÃ©pondre aux attentes des grands annonceurs dont
les campagnes se dÃ©clinentÂ a minimaÂ Ã  lâ€™Ã©chelle continentale.

Pour accÃ©der aux donnÃ©es stratÃ©giques des utilisateurs et bÃ©nÃ©ficier des effets de taille qui
avantagent Google et Facebook, les solutions dont disposent la presse et les mÃ©dias sont peu nombreuses.
La premiÃ¨re est de prendre acte de leur dÃ©pendance vis-Ã -vis de Google et Facebook et de passer par
leurs plateformes publicitaires. La seconde est de sâ€™allier pour reproduire collectivement ce que les deux
gÃ©ants ont su constituer, seuls, avec leurs plateformes respectives. Câ€™est cette stratÃ©gie que les
Ã©diteurs portugais, allemand et franÃ§ais tentent aujourdâ€™hui en proposantÂ un identifiant unique
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pour accÃ©der Ã  une large palette de sites et services en ligne.

DÃ¨s lâ€™Ã©tÃ© 2017, six grands groupes portugais de mÃ©diasÂ (Impresa, Global Media, Cofina,
Media Capital, Publico, NenascenÃ§a) ont lancÃ© le projet Nonio.Â Celui-ci repose sur un identifiant
unique de connexion Ã  lâ€™ensemble de leurs sites. Chaque fois quâ€™un internaute se connecte sur
lâ€™un des sites des partenaires, ses donnÃ©es comportementales sont attachÃ©es Ã  son identifiant
unique et partagÃ©es par lâ€™ensemble des partenaires. Collectivement, ils peuvent Ã©tablir ainsi des
profils prÃ©cis de leurs utilisateurs respectifs. Afin de ne pas forcer les internautes Ã  adopter cet
identifiant unique, les Ã©diteurs rÃ©unis au sein de Nonio ont Ã©galement autorisÃ© les internautes Ã 
utiliser leurs identifiants Facebook Connect ou Gmail, par lesquels ils rÃ©cupÃ¨rent Ã©galement des
donnÃ©es comportementales. Ce faisant, ils alimentent aussi les plateformes en informations prÃ©cieuses.
Lâ€™ensemble des donnÃ©es rÃ©cupÃ©rÃ©es permet ensuite Ã  chacun des groupes de mÃ©dias
partenaires de commercialiser des offres publicitaires ciblÃ©es, la commercialisation ayant dÃ©butÃ©
seulement le 1erÂ maiÂ 2018. En effet, il est nÃ©cessaire de disposer dâ€™un nombre suffisant
dâ€™utilisateurs du login pour garantir une efficacitÃ© publicitaire aux annonceurs.

En Allemagne, deux initiatives sâ€™inscrivent Ã©galement dans cette logique.Â La premiÃ¨re, lancÃ©e
Ã  titre expÃ©rimental en avril 2018, est baptisÃ©e Verimi et propose un identifiant unique.Â Avec
Verimi, lâ€™utilisateur qui crÃ©e son login va accÃ©der Ã  un coffre-fort personnelÂ oÃ¹ il stocke ses
donnÃ©es et dÃ©cide des conditions de leur utilisation. De ce point de vue, le projet allemand est une
vÃ©ritable alternative Ã  Facebook Connect et il ne concerne pas seulement les mÃ©dias. Outre le groupe
Axel Springer, historiquement mobilisÃ© contre les plateformes (voirÂ La remÂ nÂ°25, p.5), Verimi
accueille la Lufthansa, Deutsche Telekom, Deutsche Bahn, Allianz, Volkswagen et Daimler. Le projet a par
ailleurs vocation Ã  accueillir dâ€™autres entreprises europÃ©ennes car un identifiant unique nâ€™a pas
seulement pour vertu de satisfaire les ambitions publicitaires des Ã©diteurs dâ€™information en ligneÂ : il
facilite lâ€™expÃ©rience de lâ€™utilisateur en limitant le nombre de comptes, de codes secrets et de mots
de passe Ã  mÃ©moriser.

La mÃªme logique a prÃ©sidÃ© au lancement dâ€™une seconde initiative en octobre 2018. LÃ  encore,
des groupes de mÃ©dias et des entreprises se sont rÃ©unis pour proposer un identifiant unique, NetID,
avec la promesse dâ€™un meilleur contrÃ´le des donnÃ©es personnelles de
lâ€™utilisateur.Â Lâ€™objectif de NetID est toutefois plus directement publicitaire.Â Parmi les entreprises
Ã  lâ€™origine de lâ€™alliance, on retrouve la plupart des grands groupes allemands de mÃ©dias
(Gruner+Jahr pour son offre de magazines, les quotidiensÂ Der SpiegelÂ et leÂ Suddeutsche Zeitung, RTL
et ProSiebenSat1 pour lâ€™audiovisuel), des groupes spÃ©cialisÃ©s dans les petites annonces
(AutoScout24) et de nombreuses entreprises proposant des services en ligne et du e-commerce (United
Internet, Zalando, C&A). Ã€ vrai dire,Â la coexistence de Verimi et de NetID trahit dÃ©jÃ  des tensions
entre partenaires souvent en concurrence,Â la multiplication des identifiants uniques alternatifs risquant lÃ 
encore de favoriser ceux qui bÃ©nÃ©ficient des plus grands effets de taille, Ã  savoir lâ€™identifiant
Facebook Connect ou le compte Gmail.
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En France, dix groupes de mÃ©dias (pour la presse :Â Lâ€™Equipe,Â Le Figaro, la holding Czech Media
Invest, Les Echos-Le Parisien,Â 20 Minutes,Â Le PointÂ et pour lâ€™audiovisuel : Altice, RTL-M6,
LagardÃ¨re Active et Radio France) se sont Ã©galement associÃ©s pour lancer un identifiant unique qui
sera testÃ© au printemps 2019 avant dâ€™Ãªtre Ã©largi Ã  lâ€™ensemble des sites en septembre 2019.
En mutualisant leurs forces, les mÃ©dias rÃ©unis touchent ainsi 80 %Â des internautes franÃ§ais chaque
mois. Le projet ne prÃ©voit pas de rÃ©gie commune, ni mÃªme de base de donnÃ©es unique et
intÃ©grÃ©e. Seul lâ€™identifiant est commun, avec lâ€™adresse e-mail associÃ©e. Disposant de ce
moyen dâ€™identification, les partenaires pourront alors enrichir les profils de donnÃ©es
comportementales Ã  chaque visite dâ€™un internaute identifiÃ© sur leurs sites. Ã€ charge pour eux,
Ã©galement, de commercialiser leurs offres publicitaires en ligne. Lâ€™identifiant unique franÃ§ais est
donc dâ€™abord une alternative Ã  Facebook Connect, plus quâ€™un projet collectif de mutualisation
comme peuvent lâ€™Ãªtre les rÃ©gies Gravity ou Skyline (voirÂ La rem, nÂ°44, p.32).
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